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A R' E L

~Me~Ub, 19 septembre 1960

ü. Eerna:rd Lesfargues

Notr e cher ami: Avec une tr'es vive émotion je viens de lire
votre IIPrésentation génór al.e" dans le mmáro du ¡¡~.ont de 1TEpéell consa cré
'8. la. poésie cst al.sne cont emporaí.ne, Comme catalan, je vous dis "mer-ct ", Vos
paroLes vaf.L'Lan't es et uleines de noble espoir feront du bíen - je ne d.ís p2S
:iibeaucoupde bí.en" parce que, par mal.heur , ce numéro ne sera guer-e diffusé
iei •••

Merei auast pour les mots , si brefs et si c.Laí.r-s, que vous con-
sacrez a illarius Torres. Ils en df serrt beaucoup plus long que la vastissime,
diffuse et nébuleuse présent2.tio11 de Salvador Espriu par J fi' M. Auzias (maís
n ' en disons pas de mal, IIpUSparle. Catafa Déu li do gloria~!}.

Par contraste, vos présentations (la générale aussí, que le par-
ti culi ere de chaque poete}, sont précises, cLaí.rea, suggest Ives, pleines ~e
points de vue dtune grande ~ustesse. Le leeteur y sent une profonde eompre-
hension, une vraie connaí,ssance, un vif amou r ,

Le choix p eut laisser un peu perplexe, mai~ c' est le cas de tous
les choí.x de poésie flcontemporaineTl• En réel1té, juSqufa ~ ce que lfeternité
ne les Bit cnangés en soi-memes (01.1 eux-mémes?), el est a dire, jusqu' a ce que
le plus sagace des critiques, le temps., n ' ait feit son choix, nos yeux ne v ient
guere clair dans ce bois de poétes vivants, dont on pourrait d~re exactement
'¡¡quele bois ne nous laisse pas voir les arbr es " - en mettant a r eb ouzs la
phrase. Je vois que eu dernier momentvous y avez ajouté Carner et Riba, ce
dont je suis content, car son omission ne sTe~~liquait guere~ des le moment qu'
on incluait W leur contemporain J.V. Fo.í,x, Mais pourquoi avoir omis .8éüvat-Pe-
passei t, qui est 0.1.1 ssi leur eontemporain? (D' autres s Tétonneront _.Jlut6't de 1t
omission de J. Mo de .8agarra) Je regrette aussi l' absence totale de val.enct ens
- j' imagine que vous n t avez pm eu le terllps de vous mettre en rapport avee
Joan Fuster, pour, combler cette lacune • Mais enfin, tout choix est forcément
imparfait, incomplet, subjectif et hasardeux - surtout ,s'il s' agit de "cont em-
porainsll.... En réalité, la Lacune que je vous reproehereis (si je voulais vous
reprocher quelque chose, :Q.élas, quand il faut au contraire vous remercier tc'Dt
et ta.nt) , est celle des valenciens- et par des raisons qui n ' ont rien 8. voir
avee le pur lyrisme.

Je vous envoie une grande '¡¡abra)!adeYcommeCatalan r-econnsd ssant ,
r)¿;? ¿-, c/c ~/'~

V'" ----¡
Ecrivez-nous en nous donnan't de vos nouvelles


